Huitiéme lettre de Marcelino, écrite de La Condamine dans les Basses-Alpes, il est a la 11°™m¢
compagnie de travailleurs espagnols (11°™¢ CTE).

La condamine, 20 mai 1939

Nous sommes le 21 mai ez‘]e nai faybm' (s de vos nouvelles. ﬁepm}' le foremier du mois
j'affemé' une re’/mm'e d mes letfres. Sans p/w' L‘mﬂ/e:ﬂje vous m/J/Je//e pamﬂqum’ nous avons cﬁanﬂé
de camp le 30 avril; nous ¢ est-a~dire ceux qui se powféiﬂenf volontaires, sommes sorfis d. F(@e/éy
sur mer, et le € mai, nous sommes arrivés G notre destination, un t/i//ﬂﬂe appe/e’ ln Condamine
dos les Basses F(/pey, camp B, ¢'est de notre frrofre chef que nous avons accepte ce transfert
car ils nous ont frromis qu 'apre}' avoir terminé le travail chacun de nous ﬁowmz’f e réunir avec
sa famille, Avant de te raconter p/m' avant notre ﬁiyz‘oiiﬂed'e t avertis four I troisiéme fois de ne

fos fe fmmpe:ﬂ sur ['adresse, Je te ln redonme donc :
Marcelino Sanz Mateo
Camp B du Parpaillon
La Condamine (Basses Alpes)

Nous sommes en train de travailler sur une route. Ce tervain et trés froid, mais aussi trés sain,
ﬁe/miy mon m”rivéej'ai p/m' d ﬂpﬁe’ﬁf efje me sens mieux ciu'f: Zl;ye/éy, e te m/aﬁﬁe de me
fépomﬁﬂe sans attendre, dés que tu recevras cette lettre, farce c;ueje suis 4 I peine de ne fas avoir

de vos nouvelles, Je te donme [advesse four etre sur :
Marcelino Sanz Mateo
Cﬂmp B du ?ﬂrpﬂi//on
La condamine (Basses Fl/pey]

Ceux du w’//ﬂje vous envoient leurs hons souvenirs. Transmettez les notres 4 ln Galera et aux

Calandinos”
WMarcelino Sanz Mateo



*/Gens du village de Calanda proche d’Alcorisa, et village natal du cinéaste Luis Bunel.

-
Fad N el g

Photo du camp en 1939

Ce qu’il en reste aujourd’hui



